
Décision 

La maternité ne sera pas sauvée 
Après quatre mois d'ater
moiements, l'Agence régio
nale de santé a rendu son 
verdict : il n'y aura plus 
d'accouchements à la ma
ternité de Pithiviers. 

t La sentence, que tout le 
monde redoutait, est tom
bée mardi 28 juin via un 
courrier de la directrice de 
l'Agence régionale de san
té (ARS) adressée au séna
teur Jean-Pierre Sueur en 
début d'après-midi. Une 
liqUidation de la maternité 
en bon~e ~ et due fo-rmé 
enveloppée dans une let
tre de trois pages : « Je 
souhaite vous confirmer et 
vous préciser les raisons 
techniques et réglementai
res qui conduisent à con
sidérer que les conditions 
de la sécurité sanitaires ne 
sont pas réunies et à .reti
nir en conséquence au 
centre hospitalier de Pithi
viers son autorisation 
d'activité d'·obstétrique », 
écrit d'entrée Anne Bou
ygard avant de justifier sa 
décision. En pseudo-réa
nimation depuis le mois 
de mars, la maternité -
leur nombre a été divisé 
par trois en 40 ans dans 
l'Hexagone - venait, elle 
aussi d'être rayée de la 

Les membres de l'association À Pithiviers l'hopital c'est vital rassemblés devant la mairie mardi soir. 

carte. Elle ne connaîtra 
pas l'heureux dénouement 
qu'a vécu celle de Carhaix 
(8.000 habitants, Finistè
re), finalement sauvée en 
2008, au terme d'une mo
bilisation générale. Plutôt 
qu'une mort subite, c'est 
de mort lente - et pro
grammée, selon de nom
breux protagonistes - dont 

il faut parler. Malgré qua
tre mois de mobilisation, 
de manifestations, d'inter
ventions en haut lieu et 
d'actions en tous genres 
déployées par les usagers 
et les élus, l'ARS est restée 
inflexible. <<La permanen
ce des soins dans les trois 

• domaines de l'obstétrique, 
de l'anesthésie et de la pé-

diatrie était assurée >>, as
sure pourtant Jean-Pierre 
Sueur qui, en compagnie 
de Marianne Dubois, avait 
tenté, jeudi 23 juin, une 
ultime démarche auprès 
de la ministre de la Santé, 
Marisol Touraine, qui 
s'était engagée à ce que 
leurs propositions << don
nent lieu à une nouvelle 

expertise >>. << Il a suffi dans 
cette lettre de 15 lignes 
pour liquider tous les ef
forts accomplis pour per
mettre la permanence des 
soins dans les trois disci
plines concernées. J'invite 
chacun à lire précisément 
ces 15 lignes. Leur lettre 
même vient justifier ce 
que je viens d'écrire >>, 

écrit le sénateur dans un 
communiqué en réponse 
à la décision de l'ARS qui 
condamne désormais les 
partur ientes à faire le 
grand écart entre Orléans 
(50 km} , Amilly (68 km), 
Étampes (34 km) ou Fon
tainebleau (50 km). Et 
quid du personnel de la 
maternite, une vingtaine 
de personnes, dont la si
tuation est en suspens ? 
Quel sprt sera réservé au 
service des urgences dont 
l'existence semble aussi 
menacée? «On nous ga
rantit qu'elles seront 
maintenues, mais nous n'y 
croyons pas >> , objecte 
Mijo Miret, au nom de 
l'association À Pithiviers, 
l'hôpital c'est vital. << Par
tout, elles ont invariable
ment décliné >>. Entraînant 
les villes et les territoires 
dans une spirale du vide. 
Sur le parvis de la mairie, 
où une manifestation avait 
été convoquée à la hâte 
dès cette annonce, un 
vieux Pithivérien, amer et 
désabusé, n'y allait pas par 
quatre chemins : << Avec la 
fermeture de la maternité, 
c'est Pithiviers qu'on eno 
terre>> ... 
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